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7– En v’là, un beau cartable !Norbert arrête son caddie au milieu du trottoir. – Y a un gosse qui va se faire remonter les bretelles ce soir. Oublier son cartable dans la rue, c’est pas des choses à faire !Norbert hoche la tête. Ses souvenirs d’école ne datent pas d’hier. Ce qu’il a pu en baver ! Mais il en a fait baver à ses maîtres, aussi, faut pas croire. Cinquante-cinquante. 

Il sourit.– Où il peut être, ce gamin tête enl’air ?Le soir tombe. La rue n’est pas très passante. Une grosse dame portant deux sacs remplis de provisions s’approche, la mine fatiguée. Norbert hésite. Il déplace son chariot pour lui laisser le passage, cachant du même coup le cartable.La dame presse le pas et le dépasse sans lui adresser un regard.– J’te fiche la trouille, marmonne-t-il.Norbert a l’habitude. Les gens comme lui, on préfère les éviter.



10 Norbert ne lui en veut pas. Il comprend. Autrefois, quand tout allait normalement dans sa vie, lui non plus ne s’approchait pas volontiers des mendiants. On ne disait pas « aiss-dé-aif » à cette époque-là. Mais c’était la même chose. Qu’est-ce que ça change, le nom ? On n’est pas plus heu-reux dans la rue, qu’on s’appelle sans domicile fixe ou clochard.Une petite fille et son frère passent à côté de lui.– Eh ! Les gosses !

11 Le grand se retourne sans s’arrêter et réplique :– On n’a pas d’argent.Norbert déplace son chariot.– C’est pas à vous, ce cartable ?Le garçon hausse les épaules. La fillette ne lui jette même pas un coup d’œil.– Quelqu’un a dû l’oublier, insiste-t-il.Les enfants s’éloignent sans répondre. Norbert regarde le cartable et soupire, puis il se frappe le front.– Quel idiot ! Le nom du gamin est sûrement écrit sur ses cahiers !Il hisse le cartable sur son chariot.– Oh, t’es pas bien lourd, toi. Le mien, il me semble qu’il pesait des tonnes.Il l’ouvre. Il est vide !

Norbert se gratte le crâne.– T’es à personne ? C’est pas normal. Qu’est-ce que tu fabriques sur le trot-toir ? T’es même pas abîmé.Norbert reprend sa marche tranquille derrière son chariot. Il se demande com-bien Jérémy, le ferrailleur qui lui achète parfois les trucs qu’il trouve, pourrait lui en donner. Peut-être dix euros. Ce serait Noël !
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